
cence a de personnel, je veux la racon-
ter ; car elle-me donnera l'occasion de
décrire. l'antique manoir des seigneurs
de Gaspé, et d'ouvrir au lecteur un
aperçu dans l'intérieur de cette famille
aux habitudes, si étrangères à notre
temps.

A vez-vous remarqué, à l'aube du jour,
quand les premières lueurs de l'aurore
tracent, sur la crête de nos montagnes,
ce 'àle sillage que nos habitants appel-
lent la barre dujour, avez-vous remar-
qué ces vapeurs diaphanes qui flottent
souvent à lhorizon fantômes gracieux
que l'œil suit comme un beau rêve qu'on

d'amis des lettres m'ont réitéré cette demande,
me disant que personne n'avait connu l'auteur
des Anciens Canadiens aussi intimement que moi,
et n'avait été mieux à portée de l'apprécier, que
j'ai dû céder enfin à leurs instances.


